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La Savagnière.
C'est là-haut à 1450 m. sur la chaîne de l'Egasse à mi-

chemin entre les Pointes et le sentier des chasseurs que fût
érigé durant l'été 1927 notre beau chalet. Sitôt que remplace-
ment fût choisi, par escouade on y alla, quelques fois nom-
breux, faire des petits tas de cailloux comme les casseurs de
pierres au bord des grandes routes, après l'atelier ou le bureau
les lourds outils du terrassier laissèrent leur passage dans bien
des mains, les sacs de sable et de ciment étaient pesants aux
épaules peu habituées, mais les cœurs et l'entrain étaient
de la partie et bientôt la dalle de béton sortit de son moule.

Quelle joie lorsque petit à petit la charpente se montait,
que le tout prenait un air, ma foi fort joli. L'éternit en place
ainsi que la cheminée, une couche de peinture aux «façades»
et voilà, il n'y a plus qu'à aménager l'intérieur. Un grand
« hall » qui fait usage de cuisine, de chambre à manger et de
fumoir, et au premier étage des couchettes pour dix personnes.
Du bois en abondance, de l'eau à proximité; séjour idéal
lorsque le ciel est bleu et que les oiseaux chantent.

Séjour idéal aussi lorsque par une nuit de Noël il nous
sera donné d'atteindre notre chalet tout couvert de neige, où
durant la montée, en cadence, les pointes de ski fraient dans
les cristaux les traces du solitaire.

Aussi lorsque parmi les sapins on aperçoit la fumée qui
sans hâte sort de la cheminée, on se réjouit de pouvoir bientôt
goûter les plaisirs du «chez soi».

A l'ouest d'un coup d'ceil, on embrasse tout le Jura neu-
châtelois, Pouillerel, Tête de Rang, Mont-Racine et plus loin
le Creux du Vent, au nord l'échappée sur les plateaux francs-
montagnards n'est arrêtée que par la crête noire des Vosges.
A l'opposé, l'horizon moins vaste mais plus sauvage ne sau-
rait nous lasser, et toujours nous découvrons une beauté de

plus aux rochers de Chasserai.
Alentours, de l'aurore à la nuit, pour tous c'est la liberté,

de se promener ou de faire du bois, même de ne rien faire ou
d'admirer les fleurs ou les oiseaux.

Des uns arrivent, d'autres partent, sur tous les visages le
soleil a marqué son passage et dans tous les yeux clairs,
miroirs de l'âme, on y peut lire, le contentement, la joie, que
donne à ceux d'en bas, la promenade sur les sommets.

Chère Savagnière, c'est là ta raison d'être, que longtemps,
que toujours, tu sois le refuge, la maison hospitalière, pré-
servée de la fureur de la nature et des hommes afin que les

générations futures puissent apprécier en ton intimité le

pourquoi de ta présence. S/d-Cfeö Sf-/m;'er.

52


	La Savagnière

